
Goûtons voir… 
 

Goûtez et constatez que l’Éternel est bon ! 
Ps. 34 :9 

 
C’est incontournable. Le samedi matin nous allons au marché, le marché de Gaillard, 
bien sûr ! Nous faisons le plein de fruits, de légumes, de fromage. Et pourquoi pas 
quelques olives (bien qu’elles soient moins bonnes – selon une certaine personne qui 
restera anonyme - que celles que l’on achète aux halles de Nîmes !) et pourquoi pas de 
temps en temps un poulet ou du poisson ou même un bouquet de fleurs ou une 
plante ? Mais c’est surtout les primeurs et le fromage qui nous intéressent. Comment 
choisir entre toutes les différentes variétés de tomme et de comté ? Oh ! On peut y 
goûter ? Bien sûr, les petits échantillons, c’est bien pour cela, c’est pour qu’on y 
goûte ; c’est pour que l’on choisisse en connaissance de cause.  
- Et pourquoi y a-t-il une telle différence de prix entre les deux sortes de litchis ?  
- Goûtez, Madame, et vous verrez. Goûtez et constatez... 
     Goûtons voir, oui, oui, oui… Oui, il faut y goûter. Autrement comment savoir ? 
Regarder ne suffit pas. Il faut goûter. Il faut expérimenter. Il faut connaître. Et pour 
connaître, il faut goûter. Ce n’est pas la peine de se fier aux connaissances d’autrui ; il 
faut savourer pour soi-même. Et si le goût est bon, nous aurons envie non seulement 
de goûter tout simplement, mais de manger à pleines dents. 
     Il a raison, le psalmiste, de dire, « Goûtez et constatez que l’Éternel est bon. » 
Mais il ne faut pas en rester là. Il faut justement que nous goûtions. Il faut que nous 
constations pour nous-mêmes que Dieu est bon, et pour ce faire, il faut le connaître. 
« Si vous me connaissez, vous connaîtrez aussi mon Père, » a dit Jésus (Jean 14 :7). Et 
peu avant la croix, Jésus prie : « Or la vie éternelle consiste à te connaître, toi le Dieu 
unique et véritable, et celui que tu as envoyé : Jésus-Christ » (Jean 17 :3). 

 
Comme des enfants nouveau-nés, désirez ardemment le lait pur 

 de la Parole, afin qu’il vous fasse grandir en vue du salut, puisque, comme dit 
l’Ecriture, vous avez goûté combien le Seigneur est bon. 
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